
 
 
 

LES THÈMES DE CONVERGENCE DISCIPLINAIRE AU COLLÈGE 
 

Cf. Introduction générale au programme du collège, paragraphe V : 
http://media.education.gouv.fr/file/special_6/52/5/Programme_math_33525.pdf. 

 
V. LES THÈMES DE CONVERGENCE 
 
Le contenu des thèmes de convergence a été établi conformément aux programmes des disciplines concernées 
dans lesquels ils sont mentionnés ; ils n’introduisent pas de nouvelles compétences exigibles et ne font pas 
l’objet d’un enseignement spécifique.  
À l’issue de ses études au collège, l’élève doit s’être construit une première représentation globale et cohérente 
du monde dans lequel il vit. L’élaboration de cette représentation passe par l’étude de sujets essentiels pour les 
individus et la société. L’édification de ces objets de savoirs communs doit permettre aux élèves de percevoir 
les convergences entre les disciplines et d’analyser, selon une vue d’ensemble, des réalités du monde 
contemporain. Pour chaque enseignement disciplinaire, il s’agit de contribuer, de façon coordonnée, à 
l’appropriation par les élèves de savoirs relatifs à ces différents thèmes, éléments d’une culture partagée. Cette 
démarche doit en particulier donner plus de cohérence à la formation que reçoivent les élèves dans des domaines 
tels que la santé, la sécurité et l’environnement qui sont essentiels pour le futur citoyen. Elle vise aussi, à travers 
des thèmes tels que la météorologie ou l’énergie mais aussi la pensée statistique, à faire prendre conscience de 
ce que la science est plus que la simple juxtaposition de ses disciplines constitutives et donne accès à une 
compréhension globale d’un monde complexe notamment au travers des modes de pensée qu’elle met en œuvre.  
  
THÈME 1 : IMPORTANCE DU MODE DE PENSÉE STATISTIQUE DANS LE 
REGARD SCIENTIFIQUE SUR LE MONDE  
 
L'aléatoire est présent dans de très nombreux domaines de la vie courante, privée et publique : analyse médicale 
qui confronte les résultats à des valeurs normales, bulletin météorologique qui mentionne des écarts par rapport 
aux normales saisonnières et dont les prévisions sont accompagnées d’un indice de confiance, contrôle de 
qualité d’un objet technique, sondage d’opinion… Or le domaine de l’aléatoire et les démarches d’observations 
sont intimement liés à la pensée statistique. Il s’avère donc nécessaire, dès le collège, de former les élèves à la 
pensée statistique dans le regard scientifique qu’ils portent sur le monde, et de doter les élèves d'un langage et 
de concepts communs pour traiter l'information apportée dans chaque discipline.  
 
Objectifs  
 
Au collège, seule la statistique exploratoire est abordée et l'aspect descriptif constitue l'essentiel de 
l'apprentissage.  
Trois types d'outils peuvent être distingués :  

- les outils de synthèse des observations : tableaux, effectifs, regroupement en classe, pourcentages, 
fréquence, effectifs cumulés, fréquences cumulées,  
- les outils de représentation : diagrammes à barres, diagrammes circulaires ou semi-circulaires, 
histogrammes, graphiques divers,  
- les outils de caractérisation numériques d'une série statistique : caractéristiques de position (moyenne, 
médiane), caractéristiques de dispersion (étendue, quartiles).  

 
Contenus  
 
Dans le cadre de l'enseignement des mathématiques, les élèves s'initient aux rudiments de la statistique 
descriptive : concepts de position et de dispersion, outils de calcul (moyennes, pourcentages…) et de 
représentation (histogrammes, diagrammes, graphiques) et apprennent le vocabulaire afférent. Ainsi sont mis en 
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place les premiers éléments qui vont permettre aux élèves de réfléchir et de s'exprimer à propos de situations 
incertaines ou de phénomènes variables, d’intégrer le langage graphique et les données quantitatives au langage 
usuel et d'apprendre à regarder des données à une plus grande échelle. L'utilisation de tableurs grapheurs donne 
la possibilité de traiter de situations réelles, présentant un grand nombre de données et de les étudier, chaque 
fois que c'est possible, en liaison avec l'enseignement de physique-chimie, de sciences de la vie et de la Terre et 
de technologie, dont les apports au mode de pensée statistique sont multiples et complémentaires.  
Le recueil de données en grand nombre et la variabilité de la mesure sont deux modes d’utilisation des outils de 
statistique descriptive qui peuvent être particulièrement mis en valeur.  
 
Le recueil de données en grand nombre lors de la réalisation d'expériences et leur traitement  
 
Les élèves sont amenés à récolter des données acquises à partir des manipulations ou des productions effectuées 
par des binômes ou des groupes ; la globalisation de ces données au niveau d’une classe conduit déjà les élèves 
à dépasser un premier niveau d’information individuelle. Mais ces données recueillies à l’échelle de la classe ne 
suffisent pas pour passer au stade de la généralisation et il est nécessaire de confronter ces résultats à d’autres 
réalisés en plus grand nombre, pour valider l’hypothèse qui sous-tend l’observation ou l’expérience réalisée. 
Tout particulièrement dans le domaine des sciences de la vie, de nombreux objets d'étude favorisent cette forme 
de mise en œuvre d'un mode de pensée statistique : la répartition des êtres vivants et les caractéristiques du 
milieu, la durée moyenne des règles et la période moyenne de l’ovulation, les anomalies chromosomiques … 
Les résultats statistiques permettent d'élaborer des hypothèses sur une relation entre deux faits d’observation et 
d’en tirer une conclusion pour pouvoir effectuer une prévision sur des risques encourus, par exemple en ce qui 
concerne la santé.  
 
Le problème de la variabilité de la mesure 
 
De nombreuses activités dans les disciplines expérimentales (physique-chimie, sciences de la vie et de la Terre, 
technologie), basées sur des mesures, doivent intégrer la notion d'incertitude dans l'acte de mesurer et 
développer l'analyse des séries de mesures. Lors de manipulations, les élèves constatent que certaines grandeurs 
sont définies avec une certaine imprécision, que d'autres peuvent légèrement varier en fonction de paramètres 
physiques non maîtrisés. Plusieurs mesures indépendantes d'une même grandeur permettent ainsi la mise en 
évidence de la dispersion naturelle des mesures. Sans pour autant aborder les justifications théoriques réservées 
au niveau du lycée, il est indispensable de faire constater cette dispersion d'une série de mesures et d'estimer, en 
règle générale, la grandeur à mesurer par la moyenne de cette série.  
 
 
 
 
Cf. sur ce problème de la variabilité de la mesure le document "Modélisation des erreurs de mesure" 

http://finestat.free.fr/PrepaCapesMath/Ressources_diverses/Modelisation_Erreurs_Mesures.pdf

